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Le FMI table sur une victoire des péronistes
Argentine Il suspend les prêts 
au gouvernement de Macri, qui 
devrait perdre la présidentielle.

L e ministre argentin de l’Économie, 
Hernan Lacunza a été parmi les 
premiers, mercredi, à saluer la 

nouvelle patronne du FMI, la Bulgare 
Kristalina Georgieva. Selon la presse 
argentine, il s’est entendu confirmer 
que les négociations entre le Fonds et 
Buenos Aires sur le versement prévu 
de 5,4 milliards de dollars étaient re-
portées à la mi-octobre et le débourse-
ment proprement dit sine die.

“Les mêmes erreurs”
Ces 5,4 milliards de dollars font par-

tie d’un prêt de 57 milliards de dollars 
(dont 44 déjà versés) consenti en juin 
2018 au président libéral argentin 
Mauricio Macri par l’ex-patronne du 
FMI Christine Lagarde – qui vient 
d’être nommée à la tête de la Banque 
centrale européenne – en échange 

d’un programme d’importants ajuste-
ments budgétaires.

Or, ces ajustements n’ont pas stabi-
lisé l’économie argentine, dans la 
tourmente depuis deux ans avec une 
inflation de 55 % en un an, une aug-
mentation de la pauvreté à 32 % et 
10 % de chômeurs de 
plus en 2019. Alors 
que l’endettement de 
l’Argentine est passé, 
sous M. Macri, de 
52,6 % à 88,5 % du PIB.

Le prix Nobel d’Éco-
nomie Paul Krugman 
y voit une répétition 
des mêmes “erreurs de 
politique” que lors de 
la grande crise argen-
tine de 1998-2001.

Faut-il comprendre que le FMI tente 
aujourd’hui de corriger le tir ?

“Oui”, répond à La Libre Belgique le 
spécialiste de l’Argentine Xavier Du-
pret, économiste à la Fondation Joseph 
Jacquemotte. “Il y a un mois, M. Macri a 
changé radicalement de politique en ins-
taurant un contrôle des changes”, qu’il 

fustigeait lorsque son prédécesseur 
péroniste Cristina Kirchner l’appli-
quait, “ce qui a eu pour effet de calmer la 
fuite des capitaux. Mais le FMI se rend 
compte que les milliards de dollars qu’il a 
prêtés à l’Argentine ont principalement 
servi à essayer d’enrayer la chute du 

peso” et non à relancer 
l’économie. “Cette po-
litique est un échec poli-
tique et économique ; il 
n’y a donc pas lieu de la 
poursuivre. L’Argentine 
est en situation d’insol-
vabilité – bien plus que 
sous la présidence Kir-
chner – et il sera diffi-
cile au FMI de se faire 
rembourser ; il ferme 
donc le robinet.”

Un peu tard ! “Oui. C’est surtout pour 
tenir la dragée haute au prochain gou-
vernement.” Or, selon la presse argen-
tine, alors que le FMI reporte ses négo-
ciations avec l’équipe Macri à deux se-
maines avant la présidentielle du 
27 octobre, il est déjà en négociation 
avec le “ticket” péroniste Alberto Fer-

nandez-Cristina Kirchner. Le FMI pa-
rie donc sur une victoire de ceux-ci. 
“Et conditionne le versement de ces 
5,4 milliards de dollars à un dialogue 
‘fructueux’ – pour le Fonds – avec l’Ar-
gentine péroniste.”

L’orthodoxe et la radicale
Au sein de ce “ticket”, Alberto Fer-

nandez est proche d’une politique 
économique “orthodoxe”, alors que 
Mme Kirchner appuie des positions 
plus radicales. Mais si celle-ci est reje-
tée par une partie de l’électorat en rai-
son de procès pour corruption qui lui 
ont été intentés sous la présidence 
Macri, elle est aussi la “locomotive”  
qui amène les voix des pauvres et des 
appauvris.

Mme Kirchner bénéficie aussi de la 
créativité des anti-Macri, qui multi-
plient de spectaculaires manifesta-
tions-éclair où des milliers de person-
nes, réunies par les réseaux sociaux 
sur une artère, la bloquent le temps de 
danser au son d’une chanson revendi-
cative au rythme entraînant.
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Les milliards
de dollars
que le FMI

a prêtés
à M. Macri ont 

servi à soutenir 
le cours du peso.


